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INTRODUCTION 

Une etude sur la distribution de Globieephala melaena du XIXeme siecle 
jusqu I a DOS jOUrS ffiOfltre que 1 1 espece €St distribu€:e irr€:gulierement danS leS 
eaux espagnoles de la M€:diterran€:e. Depuis 1918, il est a remarquer que les 
observations du Globic€:phale noir sent peu nombreuses pres des cOtes de Catalogne 
et dans les eaux voisines, a lors qu' elles sent plus fr€:quentes au tour des Baleares, 
pres de Valence, et plus sp€:cialement dans lamer d'Alboran. 

En M€:diterranee occidentale, une repartition irr€:guliere a €:galement €:t€: 
observ€:e pres des cOtes frant;aises : la fr€:quence plus €:levee de G. melaena dans 
les eaux voisines de la Mer ligurienne contraste avec 1' absence presque tot ale 
a l'ouest de 1 'embouchure du Rhone (Di Natale et Mangano, 1981 ; Duguy, 1983 ; 
1984 ; 1985 ; 1986 ; 1987). 

RESULTATS 

Un total de 49 €.chouages et observations en mer de G. melaena pres des 
cOtes espagnoles de la MCditerranee a ete enregistr€. de 1860 jusqu I a nos jours. 
Parmi ceux-ci, 5 se trouvent dans les eaux de la Catalogne, dont 4 se sont 
produits dans la periode 1894-1918, 4 pres des Baleares, 19 dans le secteur de 
Valence, et 21 en mer d'Alboran. 

L'etude d'un contenu stomacal d'un sp€:cimen de G. melaena €.chou€. sur les 
cOtes valenciennes a montr€. les restes de c€.phalopodes appartenant aux genres 
Hiatioteuthia (4 proies) et Roaaia ( 1 individu), de meme qu' a la farnille Oetopo­
teuthidae (2 exemplaires). Il a egalement ete trouve des otolithes appartenant 
a des poissons de la famille des Gadidae (6 individus). 

DISCUSSION 

On peut supposer qu'il y a plusieurs facteurs qui conditionnent la distri­
bution de. cet odontocete : nourriture, caractCristiques des eaux, courants de 
meme que d f aut res difficiles de pr€.ciser (contamination, act ivit€:s humaines, 
etc ... ). 

En ce qui concerne la nourriture de G. melaena en M€.diterran€:e, les- seules 
donnees existantes ont €.t€. fournies par Desportes ( 1985) pour les cOtes fran'iaises, 
signalant 1' apparition exclusive de c€.phalopodes dans son r€.gime alimentaire, et 
notamment les especes Teuthowenia mega lops, Histioteuthis sp., Chiroteuthis sp. 
et Toradotes sp. N€.anmoins, dans le seul contenu stomacal examin€. jusqu' 8. pr€.sent 
pour les cOtes espagnoles, a part des restes de c€.phalopodes, il a €.t€. trouve des 
otolithes de poissons. 

Les groupes de cephalopodes qui font partie du regime alimentaire du 
Globic€.phale noir €.chou€. sur les cOtes valenciennes ne sont pas exclusives de ces 
eaux. Pour cette raison, la nourriture, en d€.pit de son importance, ne semble 
pas etre un facteur limitant de sa repartition. 

Les variations le long des cOtes m€.diterran€.ennes d 'Espagne des conditions 
des eaux qui peuvent influencer directement la repartition des c€.tac€.s' telle la 
temperature, paraissent etre peu importantes. En raison de cela, on peut penser 
que ce facteur peut difficilement jouer un role primordial dans la discontinuite 
de G. melaena sur nos cotes. 

D'apres Smith et al. (1986), il parait y avoir une correlation entre la 
repartition des c€.tac€.s et les concentrations superficielles de chlorophylles, ce 
qui peut etre un autre facteur a prendre en compte dans la repartitiOn du 
Globicephale noir dans le bassin occidental de la Mediterranee, notamment dans 
les eaux espagnoles. En fait, Estrada et al. (1985) signalent une haute producti­
vite primaire le long des cotes de Valence et, en general, dans tout le sud-ouest 
m€.diterran€.en. 

En ce qui cone erne les courants, d 1 a pres les donnees publi€.es par Font 
(1987) sur les eaux superficielles de lamer Catalanne, il parait exister, dans 
les zones de Valence et des Bal€.ares, une s€.rie de courants de nette influence 
atlantique. En ce qui concerne les eaux de Catalogne, on a observe, n€.anmoins, 
une influence des eaux du RhOne et du courant Liguro-Provenc;.al. 

D' apres Giordano 0982), la turbidite des eaux peut influencer la distri­
bution de quelques especes de cetacea, comme Stenella eoeruleoalba. A ce propos, 
il est int€.ressant de signaler que, dans la M€.diterran€.e occidentale, les zones 
avec la frequence la plus faible du Globicephale noir correspond avec 1' aire 
delimitee par 1' embouchure des. fleuves Rhone et Ebro. L 1 influence de ces fleuves 
comme facteur limitant possible de la distribution du Globicephale noir dans ces 
zones est done a prendre en compte. 

REFERENCES 

Desportes, G. (1985). These Univ. ·Poitiers. 
Di Natale, A. & Mapgano, A. (1981) Mem. Biol. Mar. Ocean. Supp. Spe., 11 : 1-49. 
Duguy, R. (1983 ; 1984 ; 1985 ; 1986 ; 1987) Ann. Soc. Sci. Nat. Charente Maritime 
Supp. Mars : 1-112 ; 7(2) : 189-205 ; 7(3) : 349-364 ; 7(4) : 507-522 ; 7(5) 
617-639. 
Estrada, M. et al (1985). dans : R. Margalef (ed.), Western Mediterranean, 
Pergamon Press. 
Font, J. (1987) Inf. Teen. Inv. Pesq., 141 : 3-28. 
Giordano, A. (1982) XXVIII Congres-Assemblee p1eniere C. I.E. S.M., Cannes. 
Smith, R.C. et al. (1986) Mar. Biol. 91 : 385-402. 

Rapp. Comm. int. Mer MMit., 31, 2 (1988). 

288 

V-IV2 
Hlvernage et mise-bas du Cachalot en Corse 

D. VIALE, V. LOIZEAU etC. FERNANDEZ• 

MEDICET, Universite de Corse, B.P. 24, 20250 Corte (France) 

Les Mers Ligure et Tyrrhtmienne ont touj ours ete considerees par les 
anciens cetologues comme favorables aux cachalots, la premiere comme 
aire de nutrition parce que riche en cephalopodes, la seconde comme aire 
d' hi vernage et de mise bas. 

Cependant les observations en mer sent peu nombreuses comparees A 
celles des autres especes <VIALE, 1985 l; aussi les preuves de mises bas 
sont-elles interessantes. Le 31 janvier 1988 un cachalot de 6, 70 m 
s' echoue sur la plage de Chiuni, pres de Cargese, ouest-Gorse; son Age 
peut etre evalue a 0,1 a 0,5 an; il etait allaite totalement. 

A part une large fente ventrale beante, 1' etat du tegument sans 
cicatrice ni parasites externes et 1' epaisseur importante du lard, bien 
blanc et rigide sent des indications de bon etat general. Le foie est 
apparu a 1' autopsie ferme, bien conserve, sans aspects anormaux ni dans 
le volume, la forme ni la texture. 

En revanche, les intestins presentent exterieurement au niveau du 
mesentera des cristaux indentes 1' un dans 1' autre, formant des adhe­
rences d'une anse intestinale a l'autre; a l'ouverture de la cavite 
abdominale les anses intestinales ne se sent pas eta lees li brement comme 
c' est le cas normalement; elles ne glissent pas les unes sur las aut res 
car elles soot rendues so1idaires par des accrochages li thiques realises 
par des concretions at des cristaux. 

De telles .formations lithiasiques ont ete deja decrites chez cer­
tains specimens de cetaces CVIALE 1979, 1981). Dans tous ces cas 
observes les animaux presentent des teneurs non negligeables de 
cadmium, de plomb et de mercure susceptibles d'interferer dans le 
metabolisme du calcium. 

Des prelevements de tissus de ce cachalot ont ete faits en vue d' une 
recherche de polluants metalliques. 

Ce nouveau-ne est-il mort d'un accident, de maladie, ou de faim 
parce que sa mere est morte? Cette dern!ere supposition vient du fait 
que des le 22 janvier 1988, un cetace de 15 a 20 metres est annonce 
flottant mort a 8 milles de la cote orientale de la Corse, par 42"20'11'. 
Alertes, nous avons attendu 1' echouage en surveillant les variations 
meteorologiques : les vents du Jrord-est drossant 1' animal vers la cote se 
sont inverses des le 23 en vent de sud-ouest. Entre le 23 et le 31 
janvier les vents ont souffle dans les directions de 130• a 220* avec 
des vi tesses variant de 61 a 118 km. h-'. Il s' ensui t que le be be 
cachalot qui flottai t le long de la cote S'i de Corse a ete drosse a la 
cote a1ors que le cetace adu1 te ne s' est pas echoue sur las cotes de 
Tyrrhenienne. De fait, le courant superficial dans le Canal de Corse 
presente en janvier une soudaine acceleration et depasse 50cm. sec-~ 

<ASTRALDI et al., 1987; HEBURJr, 1987). Ce dernier ·auteur y mode lise les 
vecteurs vitesse du courant superficial du au vent en janvier et, 
d • a pres ses figures, tout cadavre flottant vers 42 •JJ et ayant une prise. 
au vent doit etre entraine rapidement et peut se retrouver sur la cote 
depuis lfice jusqu'au dela de 1Jarseille . 

Effecti vement un cadavre de cetace de 16 m femelle est venue 
s'echouer pres de Cassis le 5 fevrier 1988, lll!lis c'est un Rorqual 
(Boloenopten physalus ) . 

Discussion:: 
La mort du jeune cachalot ne peut done etre supposee liee a celle de 

sa mere; elle est probablement d' origine traumatique ou troumatico­
pathologique Uee a un dysfonctionnement calcique d' envergure a pte a 
engendrer des problemes psycho-moteurs. Les anomalies sous forme de 
calculs mis en evidence dans les intestins impliquent una alteration du 
metabolisme calcique . 

La mort de ce cachalot nouveau-ne allaite atteste la presence de 
1' espece en hi ver en Xedi terranee occidentale : 11 serai t interessant de 
localiser de fa<;:on plus precise la zone d'hivernage et de lllise bas, qui 
revelerait ainsi ses potentialites trophiques hivernales. Il est 
possible que ce soit la Tyrrhenienne. 

En effet, les travaux recants sur la dynamique de la Xediterranee 
montrent 1' importance des echanges de cette derniere avec la Mer Ligure 
par le canal de Corse et les bouches de Bani faccio ; par suite, de 
nombreux echouages attribues a des populations liguro-proven<;:ales sent 
probablement d • origine tyrrhenienne . 

Des missions seraient necessaires dans cette zone en hi ver. 
Au cours de 13 missions oceanographiques traversant la :Kedi terranee dans 
taus les sens entre 1978 et 87 Cvalorisations de transits ClfRS-CIRKED ou 
IFREJlER) <VIALE et al., op.cit.l on observe trois fg1s plus de 
baleinopteres que de cachalots. 

Parmi ces missions, 4 ont eu lieu en Tyrrhenienne en printemps-ete 
et n' ant fourni aucune observation de cachalot. 

Des missions en Tyrrhenienne en hiver seraient done utiles pour 
chercher une coherence entre les observations, les echouages et la 
dynamique de cette zone. 
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